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ALLOCUTION

PKOXONCie À L'ODVïaiORB DU

Congrès de TEnseignement secondaire

Tenu à Québec. Juin 1914

Messeigneuni,

Chers messieurs,

Il était ne haute convenance que la première réunion
de ce cong^es fût tenue aux pieds des autels, autour du
tabernacle eucharistique. C'est affirmer une fois de
pins le caractère très particulier de l'oeuvre d'ensei-
gnement que vous leprésentez aujourd'hui, et dont
vous êtes venus tous ensemble, et au nom de cette pha-
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laiiK.^ ,ie prêtres repartis dans non 8émin«ir,« et non col-

'«(?»«, promouvoir le» intérêts.

Kn offet. l'é(hieation donnée à la jeunesse de cette
province sous la haute direction de l'Eglise et par le

".inistère ,1e notre clergé, n'est pas seulement chrêtien-
ne par sa hase et fondée sur l'Evangile; elle n'est pas
seulement, dune faeon générale, religieuse par les prin-
«ipra quelle ineulque et la formation qui doit en être
ï'ohjet principal: tout e.Hîi, en effet.devrait être vrai de
toute oeuvre édueatrice poursuivie et accomplie dans le

monde depuis qu'il a été régénéré et remis dans sa voie
par le Verbe incarné: mais vous, messieurs, vous faites
bien davantage, ('onsacrés à Dieu par votre sacerdoce,
vous ne pouvez exercer dans le domaine des âmes qu'un
.ninistère surnaturel et faire en tout temps, et spéciale-

iiH^nt en matière édueatrice, oeuvre essentiellement sa-

cerdotale, et c'est ce que proclame l'acte de piété qui,

avant de eoHunencer vos travaux, vous amène dans ce
sar.ctuaire. pour recevoir avec les bénédictions eucharis-
tiques de Jésus-Christ, les grâces de lumière et d'amour
qui nous y viennent de l'Esprit-Saint.

Le sacerdoce de l'enseignement a été institué par Jé-
sus lui-même, disant à ses apôtres et dans leur person-
ne à tous ceux qui dans la suite des siècles seraient ap-



reV'HH imrtiiK,.!- Inii- mission : Alloz ot ..i.soiKncz (hn,„.
Urnhs, 1..US. toujours ot partout, aucun., restriction.

Mais il ajoute
:
- Enseignez l'observance parfaite .1..

in(.8 eonnuandenients. ". L,. Sauveur, par ees paroles,

investissait son KgJise, par le sacenloce. dune mission
ilont lui-même demeurait le prineip.- ,.t le terme. Il

<lonnail en même temps la définition nette et intégrale

<•«• I V'ducation telle cprelle doit être «lounée par les apô-
ti'-s et l..urs suc-es-seurs, et par tous c-u-x .,ue le zèle

dune v.H-ation sublime unit à leur aj^stolat : Il faut
donner aux intelligences la vérité et former les coeurs
à la vertu.

L'éducation surnaturelle et sacerdotale était créée.

Partmit.dans la suite des âges, 1 'Kgli.se a vu se recrut.r
dans son sein des prêtres prêts à répon<lre à l 'appel dans
toute sa teneur et à consacrer leur vie, non plus seule-

•»ent à la prédication de la doctrine évangélique, mais
encore à l'en-seignement des sciences même profanes.les-

•luelles «lérivent de Dieu, l'auteur uni.|ue de toute scien-

ce,
, t remontent à Dieu, dès que le saeerdwe les rattache

» l'ensemble .les doctrines de l'ordr.' surnaturel com-
muniquées directement par la révélation.

C'est assui^ment là l'idée la plus complète de l'édu-

cation telle qu'on peut la souhaiter pour l.«, âmes rach.--
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tées par le Christ. Or, à pe point de vue, aucun pays
ua été plus favorisé que le nôtre. .Si nous pouvons
nous flatter d'avoir eu dès les premières origineB et d'a-
voir gardé jusqu'aujourd'hui le bénéfice du dévouement
iiifatiguable des prêtres nombreux, religieux ou sécu-
li«i-8, appliqués au servict" des âmes, c'est aussi notre
gloire, et peut-être notre plus grand avantage, d'avoir
^u ee même clergé, dans un grand nombre de ses mem-
J les. dépensant son activité, ses forces, tes talents, bref
so donnant sans réserve à l'iastruetion, à l'éducation, à
la formation religieuse de l'enfance et de la jeunesse.

Venus ici comme délégués de vos maisons respecti-

ves, et réunis en si grand nombre pour étudier enseni-

bl.. les moyens les plus aptes à rendre votre zèle encore
plus efficace, s'il est possible, vous attestez par le fait

Je soin jaloux, la fidélité avec laquelle se garde dans nos
collèges et séminaires le trésor du dévouement sacerdo-

tal de vo« prédécesseurs.

Dans la sphère ou s'exerce votre action, messieurs,

serait-il hors de propos de considérer combien s'étend

et s'élève l'objet qui lui est propre ? Car il ne s'agit

point pour le sacerdoce, appliqué à l'oeuvre de l'ensei-

gnement secondaire, de s'attacher ù des individualités

pour les préparer aux luttes futures de la vie, et met-
tre dans les mains de chacun les armes précises, je veux



dire les connaissances définitives et complètes, aussi

lien que dans leur âme des habitudes de piété et de
vertu qui en feront des hommes capables d'atteindre

leurs fins respectives. Ce qui serait déjà certes un titre

sérieux à la reconnaissance de tous. Ce n 'est pas assez

même de dire qu'il vous appartient, prêtres de nos col-

lèges, de discerner les vocations, d'ouvrir les avenues,

de fournir à l'Eglise, par un recrutement normal de sou
l'Iergé, les ouvriers dont elle a besoin ; ou encore de pré-

parer à la société,pour marcher à sa tête,les citoyens qui
dans les diverses professions libérales, deviennent les

chefs autorisés de la nation. Certes, c'est avancer en-

core et beaucoup dans les voies de la bienfaisance pu-
bUque et je me demande s'il est possible de rendre à
l'Eglise et à l'Etat un service plus signalé. Et, cepen-
dant, vous faites encore davantage, messieurs, ce n'est

pas assez pour vous de former le chrétien parfait, sui-

vant la mesure de la plénitude des grâces du Christ :

In vintm perfectutn... Vous voulez plus encore que
donner à la nation ses guides spirituels et ses chefs tem-
porels. Le travail que vous faites, oeuvre collective

poursuivie en même temps dans tous les collèges par
des centaines de prêtres à la fois, s'élève au-dessus des
loiisidérations individuelles, et atteint la substance mè-
me du peuple, en formant à l'image du Christ et selon
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»» esprit cettea^ p^i„„|i,„ ,^ ^^^^^ ^__.

'- «0» e, .,e ,,.„r «„„<„,,e, i„f„.„,, p„„ ,„ ,„„,

Par 1. fo™.,io„ de 1. cl,«, <,irige,„,e, vo,^ £„„.

pen«e de «,,„. P.,„, v„„, «ifte ,» „„, ,„„,,„_ ,^
peuple saint.

Ceci „,Wè„e à v„™ dire, „e«ie„„, „„„ ,„.;, .

«.«,.,„ ,„. „„, ,.o,lèg« ,p.è. „„ «,„„ „,«„.,„ ^^,„p,^,

'I f»ut, .„ contraire, considérer I. ,„„„i,„d„, ,„„,^
""" •"""""^ ""' P»* "•"« vo, yenx e, «,„. v„,rc
"""., r.H,v.„, en per„.„™„, ,, b,„,„^,. ,,_ ^^^^^ ^^

T" T"""'"'"-
'^"^ '-"- "- --.en „,re ,„.„„

'-...•vo,rcâ„,ec„n«c^,„,„„j„„„., _
'
'" '" "°" ••"'. " ""ière. i. devra garder cette en,-

preuite et .nr elle régler m vie.

Kt ,on,,„. „„ penpi, „,. „„^„„ ,,„, ,^
"»"».«...*= p.r „„ „,„ „„ p., „„ ^,., „„^^_^ _^

2 ..!..« nulle part ne ..e,e.e d-nne ,.^n .„„i
profonde, IW.on «cerdrtal, Mnc.tri,.,.. il .enani,
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I

que c'est à vous, messieurs, que la Providence a confi.'.

les destinées de notre peuple, en vous remettant le win
(l'élever des hommes qui doivent, à la lumière de vos
.Msoignements, marcher à sa tête. C'est dans ee sens que
notre histoire nationale a depuis longtemps exprimé
cette vérité incontestable que la religion catholique et
la race française sur ce continent doivent leur conser-
vation et leur prospérité à l'enseï^ .ment donné dans
nos divers collèges de la Province. Ce qui revient à dire
que les prêtres éducateurs doivent, comme ,1s le sont er
effet, être regardés comme les protecteurs attitrés de la
leligioii et de la so<'iété.

(V. messieurs, si nous nous demandons maintenant où
est le secret de la confiance jusqu'aujourd'hui inéhren-
lée et absolue, marquée de tout temps à nos collèges u
nos séminaires, à tout le corps enseignant de nos diver-
Nés i..Htitutio.,8, vous conviendrez avec moi qu'il faut
rHttribuer eu grande partie a ce que, entre les maisons
•'"«H-mêmes, a toujours régné l'union étroite des volon-
tés et ,les énergies,f«isant de tant d'institutions diverses
une coalition d'efforts intelligents, tendant au mê.. e
but et poursuivant le même objet Ici, point de riva
lité, point de concurrence, une émulation de bon airi
nn échange fraternel .le vues et de sentiments, le
tout se manifestant «,us l'action d'une même penm'..
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Vo». venez .«vailler, é.„aier, di«>„to, mettre e.commun le ,r„i. de v„ „tee„„i„^ „ ,„^^, ,^

'.app-.e..,„,«,.„co mime de votre oeuvre, ,„L,..,"""""
"-'«'»'»"'««.-U,ubi,.épre„:ea„

«J,
. r«,„ u ».,o,i„„ de .,xpérie„„e, et e,t encore

"PP-.- , ,r le, maître, le. pi™ «,g^ ,, ,^ ,„,
von-^tere. de oe, e,,o,e, don. I. dl^ulion Cd
'"! '^"" '"«•«. »" «u. fciu nouveau, J ,

'

q«.er«.t l'...e„,i„n de. éducteu„ moderne. Il en
«.ulter. „„„ p„^, ,„^^^^^ ^^ ^

^ ver...Me. et IWre, d.„„on en^mble, en .eraittermie |»,ur le, années à venir

En »«,nd lieu, il e.. remarquable, eombien, juaqu'au.

r""T'
'" '"^""" ^» »<« -"^ ont ,i^i„ ;«-uer l« pnr... de leur mai^n à ce, vaine, ,„erel,«dont parle «.n, P.„,. ,„, malbe„reu«men.

...,i.en.
""" '" -"""^ -*'-. «' -"virent ,„ bomme, „„.
«vo.r de ,„„i i„«^^ p„ ^„^___.^^ ^,^__^^.^
.nnale ou disciplinaire de l'Egli,». On a eomprU ton-



— 11 —

jours que l'union si désirable de nos collèges serait gra-
vement atteinte, si on les laissait dévier dans les voies de
la division en c«s matières futiles.

Enfin, appliquant ceci avec encore plus de force à
chaque institution en particulier, en observant surtout
que les disputes de l'ordre profane auraient le double
.langer de créer parmi les élèves des camps adverses et
«i«- détourner Ja confiance des familles, ayant justifié sur
ce point l'attitude si noblement indépendante de cha-
cun de nos collèges à laquelle le public a toujours rendu
"" hommage mérité, nous ajoutons que ce qui donne à
tout cela le complément le plus digne du sacerdoce, c'est
ie dé.sintéressemnt parfait qui a été toujours la caracté-
nstKiuc de nos prêtres éducateurs.

Messieurs, deux choses font ressortir ce désintéresse-
n^ent. La première, c'est que, toujours pour parler
d après saint Paul, si les fonctions sont diverses, les ta-
lents multiples, le dévouement est unique et par lui
chacun accepte et remplit avec joie la charge, en appa-
rence plus élevée ou plus humble, qui lui est dévolue Ce
qui assure le fonctionnement régulier de l'ensemble et
rend pour chacun si méritoire le sacrifice parfois très
Pénible qu'on lui impose. Puis, nos prêtres éducateurs
justifiant en eux-mêmes et par l'exemple le dicton con-
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"u, ...ême dans le monde profane, que les exigences de
la v,e intellectuelle s'allient mal avec la poursuite i.-
<iuiète <les biens matériels, mais élevant beaucoup plus
haut la portée, le cette maxime, joignent à la dépense
journalière, d'un zèle que la religion seule peut soutenir
avec cette ardeur, l'abandon total de tout ce qui, après
tout, serait ailleurs considéré co„u„e la récompense si,..-
plement legitn..e de leurs travaux.

Pour readre possible leur oeuvre et y faire participer
"» P«"s grand nombre de jeiines gens, ils laissent à leur
maison respective, c'est-à-dire ù l'Eglise et à Dieu ce
qui devrait leur être donné si on voulait seulement' les
-ttre sur un pied d'égalité avec d'autres qui n'ont
])«s a faire les mêmes renoncements.

Messieurs, vous n'avez point de salaire, c'est entendu
vous n'avez même pas d'honoraires, vous n'avez, comme
dit saint Paul, que la nourritu.. et le vêtement. C'est
pour nous, évêques, qui vous voyions à l'oeuvre, l'objet
d'une admiration profonde et pour beaucoup le secret
de l'affection spéciale que nous avons vouée aux prê-
très éducateurs.

J '«joute, tout de suite, que ce détachement, librement
accepté, porte en lui-nême ces .>énédietions fécondes et
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abondantes, que Notre-Seigneur a promises à quiconque
la««e tout pour le suivre et travailler avec lui en por-
tant sa croix.

Prêtre. ^„lie„ „ ^g„|i,^ ,„; ^^^^ ^^ ^^ ^^* p.„reté «v.„géli,„ed«„l.p„„™„, ^ ,,^„,„
emmemraen, «.ertoWe je iWig„e„e„, «K»,nd.ir.

'""'r ""'*^ <" »*"""•'"» 0» Canada, recevez au-

-de la ree„„«i«.„e„ de l.Bgli«,e, I ...Station „,.„.- le du bien indéfini <,„e von, W.e, à „« ,.„„,„ „,

,

"° '""''''• ''°" -' »• «•<«— ."e le gage de,
ï«ce, oeleate, ,„i ,empli«„, votre ,„i„i.,è„ „k^„,
Jonr.et mienx en...„ de l„ c„nr„„„„, ,|„ri,„« ,„,,
toute. ,„e le b,,., Bie„ von, ^„ve dan, leciel, où

r ^ '"*"^ 1erK.pri,.Sai„,. le, ,^^ ,,„^,
''"".?"'" * ''*'"' "» •"- -«« 1- «ernité,
P-rpetuelles. — Am„i.

'




